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Sommaire 
Il est de plus en plus important que les Canadiens acquièrent les connaissances, les compétences et la 
confiance nécessaires pour gérer leurs finances personnelles avant et pendant leur retraite. Comme le 
souligne la Stratégie nationale sur la littératie financière1, les Canadiens vivent plus longtemps et ont une 
vie plus active que jamais auparavant. Selon les estimations, le Canadien moyen approchant de l’âge de la 
retraite peut s’attendre à vivre jusqu’à l’âge de 86 ans. Les personnes qui prennent leur retraite à 65 ans 
auront à vivre de leur pension et de leurs épargnes pendant 21 ans en moyenne, et possiblement plus 
longtemps. Comme de moins en moins de travailleurs ont accès à un régime de retraite offert par leur 
employeur, la responsabilité personnelle des Canadiens augmente à l’égard de la planification de la 
retraite. Pourtant, selon les résultats de l’Enquête canadienne sur les capacités financières de 2014, un 
Canadien sur trois ne se prépare pas financièrement pour la retraite. Les aînés obtiennent de moins bons 
résultats aux évaluations objectives des connaissances financières que les jeunes et les personnes en âge 
de travailler. Ils sont néanmoins ceux dont la confiance en matière de finances est la plus élevée. La 
présente étude vise à déterminer l’incidence de l’écart entre les connaissances financières et la confiance 
en matière de finances sur les aînés et sur leur capacité à combler leurs besoins financiers à la retraite. 

1 Agence de la consommation en matière financière du Canada (ACFC). Stratégie nationale pour la littératie financière, 
Étape 1 : Renforcer la littératie financière des aînées. Ottawa (Ontario). 

La présente étude examine, à partir de microdonnées provenant de l’Enquête canadienne sur les capacités 
financières de 2014, les connaissances financières et la confiance en matière de finances des aînés (65 ans 
et plus) et des personnes qui approchent de l’âge de la retraite (55 à 64 ans). Plus particulièrement, elle 
évalue de quelle manière les connaissances et la confiance sont liées à trois composantes du 
comportement qui sont essentielles pour la préparation à la retraite : la gestion de l’argent et des dettes, la 
planification de l’avenir et l’épargne, et les pratiques exemplaires et les mesures de protection en matière 
de finances. Elle met également en corrélation les connaissances financières et la confiance en matière de 
finances. Une personne peut être considérée comme peu confiante, confiante ou très confiante par rapport 
à ses connaissances financières. 

Les résultats de l’analyse quantitative suggèrent que la confiance en matière de finances a des effets 
importants sur la préparation à la retraite chez les aînés et les personnes approchant de l’âge de la retraite. 
L’analyse va au-delà de la vision simpliste selon laquelle la prudence va de pair avec une faible confiance 
et la témérité, avec une grande confiance. Elle montre plutôt que les effets de la confiance en matière de 
finances varient selon le degré de connaissances financières. 

• Avoir des connaissances élevées n’est pas suffisant pour entraîner des comportements 
souhaitables au plan financier : Parmi les aînés et les personnes approchant de l’âge de la retraite 
ayant des connaissances élevées, le manque de confiance en matière de finances peut nuire à 
l’adoption de bonnes pratiques liées aux finances personnelles. De même, une confiance élevée peut 
aider à compenser un manque de connaissances financières. 

• La confiance semble faire en sorte que les aînés et les personnes approchant de l’âge de la 
retraite ayant de faibles connaissances adoptent des comportements souhaitables au plan 
financier dans plusieurs domaines clés : Les personnes très confiantes qui ont peu de connaissances 
gèrent bien leurs dettes, paient leurs factures, vérifient leurs comptes bancaires fréquemment, ont des 
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épargnes ou des actifs, possèdent de multiples produits d’assurance et sont mieux préparées en vue de 
changements imprévus dans leurs besoins financiers. 

• Une trop grande confiance peut faire en sorte que les aînés et les personnes approchant de l’âge 
de la retraite ayant des connaissances élevées prennent de piètres décisions financières dans 
certains domaines : Les personnes possédant des connaissances financières mais faisant preuve 
d’une trop grande confiance sont moins susceptibles de payer systématiquement leurs factures ou 
d’être prêts s’ils doivent faire des dépenses imprévues d’importance. Elles sont également davantage 
portées à contracter des prêts à la consommation que leurs pairs ayant un degré de confiance 
proportionnel à leurs connaissances. 

• Les aînés et les personnes approchant de l’âge de la retraite qui sont peu confiants sont plus à 
risque de connaître de piètres résultats sur le plan financier : Les aînés et les personnes 
approchant de l’âge de la retraite qui sont peu confiants réussissent généralement moins bien que ceux 
qui sont confiants ou très confiants dans les trois domaines comportementaux examinés : la gestion de 
l'argent et des dettes, la planification de l'avenir et l’épargne, et les mesures de protection. 

Globalement, les résultats suggèrent que les programmes et initiatives de formation en finances doivent 
non seulement contribuer à l’acquisition de connaissances objectives, mais également à un gain de 
confiance chez les aînés et les personnes approchant de l’âge de la retraite. Lors de la conception et du 
choix de programmes visant l'amélioration des capacités financières, il est important de tenir compte des 
habiletés cognitives des aînés et des personnes approchant de l’âge de la retraite, ainsi que des variations 
dans leur confiance dans des champs de compétences clés. 

En ce qui a trait de la gestion de l'argent et des dettes, les résultats suggèrent que les programmes visant 
à améliorer la capacité à établir un budget sont mieux adaptés aux aînés et aux personnes 
approchant de l’âge de la retraite qui sont peu confiants et qui ont peu de connaissances. Dans le cas 
particulier de la gestion des dettes, certains groupes peu confiants ayant un degré supérieur de 
connaissances peuvent bénéficier de programmes de formation visant l’amélioration de la gestion des 
dettes et la sensibilisation à l’utilisation de produits de crédit à coût élevé. 

En ce qui concerne la planification financière à long terme, les résultats suggèrent que les aînés et les 
personnes approchant de l’âge de la retraite peu confiants risquent systématiquement de planifier et 
d’épargner de manière inadéquate. Les programmes de formation et de soutien doivent contribuer à 
l’augmentation de la confiance comme moyen d’acquérir de bonnes habitudes de planification et 
d’épargne. Les résultats indiquent qu’il se peut qu’un effort supplémentaire soit nécessaire pour faire la 
promotion des produits d’assurance parmi les groupes peu confiants dont les connaissances financières 
sont faibles, puisque ces derniers semblent sous-assurés. 

En ce qui a trait aux pratiques exemplaires et aux mesures de protection, les efforts doivent viser 
l’augmentation des connaissances financières objectives des aînés et des personnes approchant de 
l’âge de la retraite, ainsi que l'augmentation de leur confiance lors de la prise de décisions 
financières, et ce, peu importe leur degré de connaissances. La confiance en matière de finances 
semble compenser pour bien des lacunes dans les connaissances évaluées objectivement lorsque vient le 
temps d'adopter des pratiques exemplaires et de protéger ses intérêts. Ce fait est particulièrement 
important chez les aînés et les personnes approchant de l’âge de la retraite qui ont un degré de 
connaissances financières moins élevé que d’autres groupes de Canadiens. 
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De manière plus générale, les résultats suggèrent que les programmes de littératie financière doivent 
comprendre des activités critiques pour augmenter la prise de conscience qu’ont les participants de 
leurs propres compétences, ce qui peut inclure diverses formes d’évaluations avant et après 
l’apprentissage. Cette façon de faire peut offrir des mécanismes de rétroaction contribuant à augmenter la 
confiance des personnes peu confiantes et à faire en sorte que les personnes très confiantes établissent des 
attentes réalistes en fonction de leurs compétences, de leurs comportements financiers et de leur état de 
préparation pour la retraite. En outre, la présente recherche a une incidence non seulement sur la création 
de programmes, mais également sur le choix et la promotion de programmes de formation dans le 
domaine des finances. Les activités de promotion et de marketing qui tiennent compte du degré de 
confiance des aînés et des personnes approchant de l’âge de la retraite sont davantage susceptibles 
d’atteindre ces derniers et de les inciter à s’inscrire. 
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